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Q = romance rose 
QQ = libertinérotique 
QQQ = pornobscène


 

 

Hier, comme à mon habitude, j’ai choisi la jeune femme sur un site Internet. Ils sont nombreux mais peu sont sérieux et je travaille toujours avec le même, qui offre toutes les garanties. La commande de mon client imposait un modèle long et mince, portant buste raisonnable, une sorte d’amazone que j’avais décidé de travailler dans une lumière surnaturelle, peut-être en osant un traitement du genre solarisation ou high key, peut-être carrément en noir et blanc. J’ai trouvé assez facilement la fille que je cherchais et avec laquelle, d’ailleurs, je n’avais jamais travaillé. Un mètre quatre-vingts, cinquante-six kilos, 90, 60, 90. Tarif syndical et mail de contact. Je lui ai mis un mot. Le travail était urgent, et je vérifiais sans cesse le contenu de ma boîte mail dans l’espoir d’une réponse. Elle n’est venue que très tard, vers minuit, et c’était oui. Un numéro de téléphone accompagnait cette réponse positive. Il ne me restait qu’à aller me coucher. 

 

Ce matin, je me suis réveillé de bonne heure avec un peu d’impatience nerveuse à l’idée de photographier cette jeune femme qui m’est inconnue. Après toutes ces années, j’en ai vu des dizaines se déshabiller devant mon objectif et jamais aucune ne m’a inspiré le moindre sentiment ou le moindre désir. Et plus elles sont aguicheuses, moins elles m’inspirent. L’appareil photo a toujours joué un rôle de distanciation, un filtre qui transforme un corps réel en chose virtuelle et sans âme, en deux dimensions, sur une feuille de papier ou un écran. Il ne peut donc s’agir de trac. Vers dix heures, je l’appelle. Elle est libre, et rendez-vous est pris pour quatorze heures dans mon studio. En l’attendant, j’installe un décor, je règle les lumières et je vérifie le fonctionnement de tout mon matériel. Vers douze heures, j’avale un vague sandwich et je commence à patienter en jetant, pour passer le temps, un coup d’œil sur son book en ligne. Elle est parfaite sur tous les clichés. Je sens que je vais m’amuser à faire ces photos. Elle sonne vers quatorze heures dix et je lui ouvre avec entrain, asse
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